
MA  MA  
JUMELLE    JUMELLE    
  && MOI MOI

CAROLYN CHOUINARD

Un vœu en 
Thaïlande

D
O

M
IN

IQ
U

E 
ET

 C
O

M
PA

G
N

IE
 

C
A

RO
LY

N
 C

H
O

U
IN

A
RD

Un
 v

œ
u
 e

n
 �

 a
ïla

n
de





DOMINIQUE ET COMPAGNIE

CAROLYN CHOUINARD

Illustrations : LÉA MATTE

MA JUMELLE MA JUMELLE && MOI  MOI 

Un vœu Un vœu 
en � aïlandeen � aïlande



2

Les personnages

Salut! Je m’appelle Anaïs 
et j’ai 10 ans. J’adore voyager! 

Je suis tellement contente que 

papa et maman aient 

décidé de repartir en 

mer. Ce sera la 

première fois que 

nous visitons la 

Thaïlande!
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Moi, c’est Maya! L’écriture me 

plaît beaucoup. Je tiens un journal 

dans lequel je raconte mes 

expériences de voyage. 

Maintenant que nous 

sommes à nouveau sur 

le voilier, j’aurai bientôt 

plusieurs souvenirs à y 

ajouter!
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Prologue
Aujourd’hui, ça fait 

exactement un an que nous 
sommes de retour sur terre 
après avoir vécu de 
nombreuses aventures sur 
notre voilier le Mary Poppins. 
Maman a préparé un gâteau 
pour l’occasion. Maya a sorti 
son journal pour nous rappeler 
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les bons moments que nous 
avons vécus ensemble, les 
gens que nous avons 
rencontrés et les lieux que 
nous avons visités. C’était le 
bon temps et je sens une 
certaine tristesse m’envahir 
lorsque je me remémore tous 
ces souvenirs.

Maman jette un drôle de 
regard à papa, puis elle laisse 
tomber : 

– Que diriez–vous, les fi lles, 
si nous partions de nouveau à 
l’aventure?
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J’écarquille les yeux et 
observe la réaction de Maya. 
Comme moi, elle est sans 
mots. Découvrir d’autres pays, 
se faire des amis, vivre de 
belles expériences...

Je demande enfi n :
– On retourne sur le Mary 

Poppins?
 Papa confi rme d’un signe 

de tête, heureux que la 
nouvelle fasse plaisir à toute la 
famille. Il s’écrie soudain :

– À bord, moussaillons !
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CHAPITRE 1

Terre en vue !
Le voilier contourne de gros 

rochers qui me font penser à 
de petites montagnes qui 
auraient poussé au fond de la 
mer. J’aperçois des palmiers 
et plusieurs bâtiments colorés 
au loin. Il y a une dizaine de 
minutes, papa nous a 
informées que nous étions sur 
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le point d’atteindre la marina. 
Nous allons bientôt découvrir 
la Thaïlande qu’on surnomme 
le pays du sourire. J’ai hâte ! 

Papa s’écrie du poste de 
pilotage où il se trouve : 

– Pirogue en vue !
Ma jumelle et moi, nous 

nous précipitons vers l’avant 
du voilier. Une embarcation 
étroite creusée dans ce qui 
ressemble à un tronc d’arbre 
vient vers nous. Il y a trois 
personnes à bord. Un garçon 
qui a environ notre âge ainsi 
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que deux fi llettes. Ces 
dernières ont les mains jointes 
et elles inclinent la tête vers 
l’avant.

– Elles nous saluent ! indique 
ma mère qui vient nous 
rejoindre. 

Maya et moi, nous les 
saluons de la même façon.

L’endroit porte bien son 
surnom, car ils sourient tous. 
Le plus vieux qui a la pagaie 
en main s’adresse à nous en 
thaïlandais.
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– Qu’est-ce qu’il dit, 
maman ? 

Ma mère aime apprendre le 
vocabulaire de base des pays 
que nous visitons. 

– Il parle trop vite... Je 
n’arrive pas à comprendre.

– Vous parlez français ! 
s’exclame le garçon. 

– Oui ! dis-je, heureuse d’être 
capable de communiquer avec 
lui. Toi aussi ?

– Je vais à l’école française. 
Comme mes sœurs.  
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Les deux fi lles lui 
ressemblent beaucoup. Ils ont 
tous le teint foncé et les 
cheveux noirs. 

– Nous aimerions savoir si 
vous avez des livres à nous 
donner. Mes sœurs adorent 
lire, mais nous n’avons aucun 
bouquin à la maison.

Ma mère étant enseignante, 
les livres ont toujours été 
importants pour notre famille 
et nous en avons une tablette 
pleine dans la cabine.

Je demande à ma mère :
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– Je peux leur en offrir un ?
– Pourquoi pas, Anaïs.
Je me précipite à l’intérieur. 

Maya qui m’a suivie veut aussi 
en choisir un. Ainsi, les 
jeunes sœurs auront 
chacune leur livre. Nous 
décidons qu’il vaut mieux en 
sélectionner un avec des 
images. Si les fi lles ont de la 
diffi culté à comprendre le 
texte, elles pourront au moins 
tenter de deviner l’histoire. 
De retour sur le pont, je tends 
les deux livres au garçon. 
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Ses sœurs sont hyper excitées. 
Il nous remercie et nous salue 
de la main, le sourire toujours 
collé aux lèvres. Lorsque la 
pirogue s’éloigne, les fi llettes 
ont déjà le nez rivé sur les 
premières pages.
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CHAPITRE 2

Promenade 
en tuk-tuk

Depuis notre arrivée, nous 
visitons l’île de Phuket. Anaïs 
et moi avons convaincu mes 
parents de louer un tuk-tuk. 
Ce moyen de transport 
ressemble à une moto à trois 
roues surmontée d’un toit. Il y 
a quatre petites places, nous 
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sommes donc tassés les uns 
contre les autres. Au bout d’un 
moment, je commence à 
regretter ce choix. C’est très 
inconfortable, bruyant 
et, en plus, ça empeste 
l’essence !

Par chance, il y a quelques 
minutes, nous avons quitté la 
ville. Mon père semble plus 
relax que tout à l’heure, quand 
les automobilistes nous 
dépassaient autant sur la voie 
principale que sur l’accotement. 
La conduite automobile n’a 
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